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Guerre 1870 - 1871 

Les Volontaires de l’Ouest de Martigné-Ferchaud  

_____ 

 

La guerre franco-prussienne déclenchée le 19 juillet 1870 entraîne le retrait des 
militaires français affectés à la protection du pape. Par contre, les volontaires français, 
officiers et hommes de troupe, engagés dans les zouaves pontificaux, commandés par le 
colonel Athanase de Charrette de La Contrie, restent en Italie.  

 

Après la capitulation de Napoléon III le 2 septembre 1870, le roi Victor Emmanuel II profite 
de cette situation pour réaliser l'unification de l'Italie. Le 20 septembre, le cessez-le-feu met 
fin aux combats. Les zouaves pontificaux quittent la nouvelle Italie et arrivent à Toulon sept 
jours plus tard. Pendant plus d’une semaine, les zouaves sont désœuvrés, sans argent, sans 
bagages, dénués de tout, n'ayant aucun droit à une solde. Cette incertitude et cet abandon 
amènent peu à peu le découragement et beaucoup de zouaves partent s'enrôler dans l'armée 
régulière ou dans la garde mobile pour continuer la lutte contre l’envahisseur prussien. 

Le colonel Athanase de Charette plaide sa cause pour obtenir du gouvernement de la 
Défense nationale, à Tours, l'engagement des zouaves pontificaux dans la bataille de France. 
Après quelques jours de tergiversations, le régiment devient « Légion des volontaires de 
l’Ouest ». De Charette demande aussitôt aux zouaves de rallier Tours où ils arrivent le 8 
octobre 1870. Les Prussiens se trouvent dans la région d'Orléans. 

Des volontaires autres que les zouaves pontificaux vont s’engager dans cette nouvelle 
légion dont l’effectif atteint 1 200 hommes en novembre 1870. 

La guerre fait rage. À partir du 2 décembre 1870, les volontaires de 
l’Ouest sont engagés aux côtés de l’Armée de la Loire dans la  terrible 
bataille de Loigny, jour de lugubre mémoire, qui coûtera la vie à 4 500 
soldats français. Cet affrontement annonce la défaite de la France face 
{ l’armée prussienne et bavaroise. 

Et c’est le repli sur la région du Mans au début de janvier 1871.  

Le 10 janvier, l’armée française essaie de contenir les attaques de 
la 12e brigade prussienne, en vain. L’accrochage est sanglant. Le 
lendemain, la bataille s’engage sur le plateau d’Auvours. Les 
volontaires de l’Ouest défendent la ville d’Yvré-L’Evêque. Les 
Prussiens, profitant d’une brèche dans les positions françaises, 
envahissent Le Mans. 

Nouveau repli vers l'Ouest. Le 13 janvier 1871, les volontaires de 
l’Ouest, passablement démoralisés, harassés, entrent dans Sillé-le-
Guillaume. Le général de Charrette leur accorde deux jours de répit. 
Mais le 15, l'ennemi est signalé. Les troupes prussiennes arrivent en 
masse sur la route du Mans à Laval. Il faut encore reculer après 
quelques combats.  

Le 27 Janvier 1871, Otto von Bismarck, chancelier impérial 
d’Allemagne et Jules Favre, ministre des affaires étrangères, ont terminé leurs pourparlers. Un 
armistice est signé le 26 janvier 1871 suivi de la signature de conventions militaires le 28 
janvier suivant. 

Capitaine René Jolys de 
Martigné-Ferchaud volontaire 

de l’Ouest (Col. D. Jolys) 
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Le traité de paix, signé le 10 mai 1871 à Francfort-sur-le-Main, entérine définitivement la 
victoire allemande. 

Le bilan de cette guerre qui aura duré 6 mois et 10 jours est catastrophique pour la France : 
139 000 morts, 143 000 blessés et 474 000 prisonniers. 

Parmi les 1 200 volontaires de l’Ouest engagés dans cette guerre, 12 sont originaires de 
Martigné-Ferchaud : 

 Officier 
 
1)- JOLYS René, François, né le 11 février 1831 à Martigné-Ferchaud de Jean-Baptiste et de 
Jeanne-Marie PELTIER. Ancien zouave pontifical du 28 mai 1860 au 8 octobre 1870. Capitaine 
le 21 juin 1867. Blessé à Castelfidardo. Combats de Bellesme et de Lorges, bataille du Mans, 
combat de Sillé-le-Guillaume. Chevalier de la légion d’honneur, décédé le 20 octobre 1891. 

Voir : Capitaine René Jolys. Itinéraire d’un Martignolais. Classeur du Cercle d’histoire du Pays 
martignolais. 
 

 Soldats 
 
2)- BEAUGEARD Jean-Marie, né le 24 septembre 1847 à Martigné-Ferchaud de Jean et de 
Jeanne Marie LEROUYER. Volontaire de l’Ouest le 23 novembre 1870. 5e Cie/3e bataillon. 
Passé le 26 novembre à la 1re Cie/3e bataillon. Libéré le 16 mars 1871.  
 
3)- CHAUVEL Joseph, Jean-Marie, né le 19 juin 1833 à Martigné-Ferchaud de Jean-Marie et de 
Marie GAUTHIER. Volontaire de l’Ouest le 23 novembre 1870. 5e Cie/3e bataillon. Passé le 26 
novembre à la 1re Cie/3e bataillon. Libéré le 15 mars 1871.  
 
4)- HAUTBOIS François, René, né le 5 décembre 1842 à Martigné-Ferchaud de Pierre et de 
Jeanne Marie BOUX. Volontaire de l’Ouest le 23 novembre 1870. 5e Cie/3e bataillon. Libéré 16 
mars 1871.  
 
5)- HAUTBOIS Joseph, Amand, né le 18 mars 1844 à Martigné-Ferchaud de Pierre et de 
Jeanne Marie BOUX. Volontaire de l’Ouest le 23 novembre 1870. 5e Cie/3e bataillon. Passé le 
16 décembre 5e Cie/1er bataillon. Libéré 21 janvier 1871 pour réforme.  
 
6)- HAUTBOIS François Pierre, né le 23 avril 1840 à Martigné-Ferchaud, de René et de 
Jeanne RICHARD. Volontaire de l’Ouest le 23 novembre 1870. 5e Cie/3e bataillon. Libéré 16 
mars 1871.  
 
7)- JOLYS Augustin, Célestin, né le 15 mai 1836 à Martigné-Ferchaud de Louis JOLYS et de 
Louise-Angélique GERBOIS. Volontaire de l’Ouest le 23 novembre 1870. 5e Cie/3e bataillon. 
Passé le 26 novembre à la 1re Cie/3e bataillon. Libéré le 15 mars 1871.  
 
8)- JOLYS Joseph, né le 31 mars 1839 à Martigné-Ferchaud de Louis JOLYS et de Louise-
Angélique GERBOIS. Volontaire de l’Ouest le 23 novembre 1870. 5e Cie/3e bataillon. Passé le 
26 novembre à la 1re Cie/3e bataillon. Libéré le 15 mars 1871.  
 
9)- JOLYS Théophile, Alexis, né le 27 mai 1842 à Martigné-Ferchaud de Louis JOLYS et de 
Louise-Angélique GERBOIS. Volontaire de l’Ouest le 23 novembre 1870. 5e Cie/3e bataillon. 
Passé le 26 novembre 1870 à la 1re Cie/3e bataillon. Libéré le 15 mars 1871.  
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10)- LERAY Augustin1, François, Jean-Marie, né le 26 octobre 1847 à Martigné-Ferchaud de 
Pierre et de Jeanne-Marie COUANNE. Volontaire de l’Ouest le 4 novembre 1870. 1re Cie/1er 
bataillon. Bataille de Loigny où il reçut une balle en séton au bras. Mort de sa blessure à 
l’hôpital de Chartres 7 janvier 1871. 
 
11)- LEROUX Jean-Baptiste, né le 31 mai 1847 à Martigné-Ferchaud de Pierre et de 
Françoise GESLIN. Volontaire de l’Ouest le 23 novembre 1870. 5e Cie/3e bataillon. Passé le 26 
novembre à la 1re Cie/3e bataillon. Libéré le 14 mars 1871. Le Mans.  
 
12)- LEROUX Victor, né le 29 juin 1848 à Martigné-Ferchaud de Pierre et de Françoise 
GESLIN. Volontaire de l’Ouest le 23 novembre 1870. 5e Cie/3e bataillon. Passé le 26 novembre 
à la 1re Cie/3e bataillon. Libéré 16 mars 1871.  
 
 Les autres soldats martignolais « morts pour la patrie » au cours de ce conflit. 

  Soldats inscrits sur la plaque commémorative de Martigné-Ferchaud. 
 
1)- CHESNAIS Jean Marie Julien, né le 25 juin 1846 à la Houdière à Fercé (Loire-Atlantique) 
de Julien et de Julienne GRIVEL, soldat au 50e régiment d’infanterie de ligne, matricule 3774, 
décédé le 7 août 1870 à Wissembourg (Bas-Rhin), tué au combat, lieu exact inconnu. Acte de 
décès transcrit à Martigné-Ferchaud. 
 
2)- COLIBAULT René François, né le 15 mai 1846 au bourg de Martigné-Ferchaud de René et 
de Jeanne Marie DEVY, soldat  au 61e régiment d’infanterie de ligne, matricule 3226. Décédé le 
31 août 1870 à Mouzon (Ardennes) lieu exact inconnu. 
 
3)- COURTILLÉ Julien, né le 16 mars 1848 lieu-dit Jugon à Coësmes de Jean Marie et de 
Virginie GROULET, soldat, 38e régiment d’infanterie de ligne, 2e Bat/6e Cie, matricule 3882. 
Décédé le 4 décembre 1870 ambulance de la caserne Saint-Charles à Orléans (Loiret). Acte de 
décès transcrit à Martigné-Ferchaud. 
 
4)- HOUSSAIS Olivier, né le 18 octobre 1847 {  l’Orière à Martigné-Ferchaud d’Olivier et de 
Joséphine GALIVEL, soldat à la garde nationale mobile d’Ille-et-Vilaine (26e régiment mobiles), 
3e Bat/6e Cie, matricule 1231. Décédé le 1e février 1871 à Paris-Xe (Seine), hôpital des 
Magasins Réunis, avenue des Amandiers, (sur la plaque du SF de Martigné Ferchaud, il est 
orthographié sous le nom de Chaussais). 
 
5)- JAN Auguste, Aimé, né le 19 mars 1848 à Saint-Morand à Martigné-Ferchaud, de René et 
de Thérèse DUPRÉ, soldat à la garde nationale mobile d’Ille-et-Vilaine, 3e bat/6e Cie, Matricule 
1963. Décédé le 17 janvier 1871 { l’hôpital militaire de Bicêtre à Gentilly (Val de Marne). 
 
6)- JOLYS Julien, François, né le 25 mars 1847 au bourg de Martigné-Ferchaud de Julien et de 
Anne Marie BLANCHARD, soldat à la garde nationale mobile d’Ille-et-Vilaine, 3e bat/6e Cie. 
Décédé le 21 janvier 1871 { l’hôpital des Magasins Réunis, place du Château d’eau à Paris-Xe. 
 
7)- LUCAS Charles, Jean, né le 2 juin 1846 au bourg de Martigné-Ferchaud de Charles et de 
Aimée GROSBOIS, soldat 1er régiment du génie, matricule : 5563. Décédé en 1871 en 
Allemagne, lieu exact inconnu. 

                                                           
1
 Et non LERE Auguste comme indiqué dans le registre des matricules. 
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8)- POTTIER François, Victorien, né le 22 décembre 1848 au Boulay à Martigné-Ferchaud de 
Jean Marie et de Jeanne GENUIT. Soldat au 49e régiment d’infanterie de ligne. Matricule : 4286. 
Décédé le 2 septembre 1870 { l’ambulance de la division de cavalerie à Mouzon (Ardennes). 
 
9)- THOMAS Stanislas, Jean Marie, né le 20 avril 1837 à La Motte à Martigné-Ferchaud, de 
François et de Jeanne MACAULT. Soldat, 66e régiment d’infanterie de ligne. Matricule : 367. 
Décédé le 22 septembre 1870 à l’ambulance de la caserne du génie Metz (Moselle).  
 
10)- TIBERGE Jean, Marie Louis, né le 10 juillet 1845 au bourg de Martigné-Ferchaud de Jean 
Marie et de Julienne BOUGER. Caporal au 91e régiment d’infanterie de ligne, 1e bat/5e cie, 
Matricule : 4904. Décédé le 25 janvier 1871 à Seraucourt-le-Grand (Aisne) au domicile d’un 
particulier. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 

  Soldats non inscrits sur la plaque du Souvenir français de Martigné-Ferchaud. 
 
11)- GATICHEL René, né le 10 août 1847 au Breil-Neret à Martigné-Ferchaud de Jean Marie 
et de Marie CUICOT. Soldat, 1e régiment du train d’artillerie, 7e Cie. Matricule : 4365. Décédé le 
1e novembre 1870 { l’ambulance de la Manufacture des Tabacs à Metz (Moselle). (Acte de 
décès : GATTICHEL). 
 
12)- LERAY Augustin, François Jean Marie, né le 26 octobre 1847  au village de la Chevalerie 
à Martigné-Ferchaud de Pierre et de COUANNE Jeanne Marie. Soldat au régiment des 
volontaires de l’Ouest (Voir page 3). Matricule : 1159. Décédé le 7 janvier 1871 à l’Hôtel-Dieu 
à Chartres (Eure-et-Loir). (Acte de décès : LEUREY). 
 
13)- MARCHAND Louis, Jean Marie, né le 1er juin 1849 à la Gautrinière à Martigné-Ferchaud 
de Joseph et de Marie SOLLIER. Soldat au 113e régiment d’infanterie de ligne, 2e bataillon, 3e 
compagnie. Décédé le 8 juin 1871 à l’ambulance militaire, 38 rue Vendrezanne à Paris-XIIIe 
(Seine).  
 
 

Plaque commémorative en fonte du Souvenir français remise à la ville de  Martigné-Ferchaud en 1898. 
Sur la partie centrale émaillée sont inscrit 25 noms de Martignolais « morts pour la Patrie » dont 10 
sont décédés lors de la guerre de 1870-1871 (Cliché Daniel Jolys). 
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14)- PRIOU René Pierre Paul, né le 6 mars 1849 à la Dordonnière à Martigné-Ferchaud de 
François et de Cécile PESLHERBE. Soldat au 49e régiment d’infanterie de ligne, 3e bataillon, 2e 
compagnie. Décédé le 4 décembre 1870 à l’ambulance militaire 88 rue Saint-Dominique à 
Paris-VIIe (Seine).  
 
15)- PRODHOMME Félix, François Joseph Jean Marie, né le 22 décembre 1839 au bourg de 
Martigné-Ferchaud de François et de Marie BOUCHERIE. Soldat, 34e régiment de marche. 
Décédé le 2 décembre 1870 à Artenay (Loiret), tué au combat,  lieu exact inconnu. 
 

_____ 
 

 
L’histoire de la guerre de 1870-1871 a été occultée par l’humiliation de la défaite et par les 

polémiques { l’égard des autorités civiles et militaires. C’est { partir de ce conflit que sont 
apparus les premiers monuments aux morts. 

 
L’édification de monuments commémoratifs a été, pour une part, l’œuvre de la Société 

nationale du Souvenir français créée en 1887 dont la devise est toujours d’actualité «  À nous 
le souvenir, à eux l'immortalité ». 

 
Cette association dont le but est de toujours perpétuer la mémoire des soldats morts pour 

la France, a financé, dans les années 1890, la fabrication de plaques de bronze émaillées sur 
lesquelles sont inscrits, entre autres, les noms des victimes de la guerre de 1870-1871. Ces 
plaques ont été apposées dans les cimetières communaux ou sur les murs des monuments 
publics (mairie, école etc.).  

 
A Martigné-Ferchaud, une plaque commémorative a été remise le dimanche 4 décembre 

1898 par le capitaine Huguet, président départemental du Souvenir français, à Raoul de 
Gourden, maire de Martigné-Ferchaud (cliché page 4). 
 

 
 

Daniel Jolys et Dominique Bellanger 
Cercle d’Histoire du Pays Martignolais 

Novembre 2024 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Sources :  

Matricule de la Légion des Volontaires de l’Ouest (Bibliothèque du diocèse de Quimper). 
Plaque commémorative de la ville de Martigné-Ferchaud. 
Capitaine René Jolys, monographie familiale, Daniel Jolys 1996. 
Thierry Gérard, Châteaugiron (35) 

 


